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ETUDES PEDOLOGIQœ~S LOCALISEES DANS L'mmST-CMIEROUN
I. TERRAINS PREVUS POUR DE FUTURS LOTISSJTII·ŒNT8 DE CAFE.
....; Terrain du lotissement de BALAF JE prè s de BAFOUSSAM
- Terra.in du lotissement de BJùVIINDJIN
- Terrain du lotissement de B.AJ:vIESSO
2. TERRAINS }jNVISAGES POUR L'EXTENSION DU QUINQUINA
- Station du Quinquina de DSCHANG
PHrcelle 0 à planter en I955
terrain situé au-dessus de la pépinière 14.
- Sta.tion du Quinquina de BANSOA
terrain du bloc 3.,
3. TERRAINS }JNVISAGES POUR LBS HARAICHAGES de FOUMBAN
- Terra.in du périmètre d'irrigation de BAFOLE
- Terrain des maraichages de KOUNALLAP
-=...;.=-=-=-=-
1.';,. 1
ETUDE DE TERRAINS PREvm? POUR DE FUTURS
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l. Terrain du lotissement de Ba1afié près de Bafoussam -
1:'( ", • , ~'
----------
Ce terr~in, dont la topogra.phie est ~apidement esqu,1ssée
sur ce schéma, est,essent:i,el1ement su,r pouz~olanes ~vec, sur ta
ga.uche, .·des a.ff1eurements granitiques~
Les s<J1s de ce terrain se I:a.ttsëhent aux sols noirs
sur matériaux pyroc1a.stiques scoriacés et récents, qui dorinen~ les
s9~s:'les plus riches du sud-Oameroun po~ a.utant qu' .i1s bénéficient
d'une hUmidité satisfa.isante. .
Les profile F 35 et F 37 sont relevé~ à mi-pente du
terrain, le profil F 36 dans un bas-fond hurn:i,.de et l,e profil F 38
à mi-pente en contrebas dès affleurements granitiques •
.::... ...
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Profil F' 35' .;;.
De 0 à 30 cm., un horizon brun-gris foncé à structure
finement grenue (F 351, "0-25). '
De 30 à ~ cm., un horizon brun-foncé à structure-grenue-
grumeleuse, avec des pouzzola.nes plus ou: moins ferruginisées
{F 352, 35-50).
A partir de 60 cm., on atteint pratiquement la roche-;
mère altérée, avec des pouzzolanes de. plus en plus pures (F 353,
75-90) •
Du point de vue granulométrie, ce sol est sableux, ,
mais l'ana.lyse mécanique 0xacte en est impossible, car los fractions
sableuses sont constituées de cendres qui renfGrment dans leurs
cavi tés une grande partie des ôléments collo~daux par a.illeurs
fortement floculés et plus ou moins stabilisés par la. matière
organique. " .
De ce fait, les :ré sul tats dépendent du temps d'agi tationj'
m~me avec un' dispersant a.ussi énergique que le pyrophosphate de '
sodium et l'on ne peut avoir qu'une idée imprécise de la. composition
granulométrique de ce sol. "
Nous verrons plus loin (lotissement de Ba._l!J.e..3so) (lU' il
est d'autres sols on. 11 a.nalyse mécanique est aussi imprécise, bien
que les raisons en soient p9 rtiellement différentes.
Chimiquement, ces sols sont très riches et même d'une
richesse exceptionnelle pour des sols tropica.ux.
Bien que très faiblement argileux f;t normalement humi-.
fèrès, ils renferI'lent plus de 10 r'lilliéquivalents de bases échan-
geables pour 100 gramT'lGs, avec un degré de saturation d'environ
0,3. ' ,
La roche-:-mère, dès qu'elle est un peu altérée, est d'une
richesse étonna.nte; F 353 (71% de gravier) renfeI'I'1e dans sa partie
fine «2 mm.) près de 50 milliéquiva.lents de baSGs échangeables .
pour 100 gra!!lf!les, <l.vec unn satura.tion du sol aux 7/IOe.
Les différentes bases écha.ngea.bles et tota.les sont très
abondantes et équilibrées entre elles.
Le phosphorc;) a.ssimilable, fait rema.rquable pour des sols
intertropicaux, est ici très satisfaisant,
\,'
Le pH va.rie entre 6 et 6.5 selon les ca.s (6,2 ici ) i
La fertilité de ces sols, dont la roche-mère broyée
pourrait elle-~~me servir d'engrais, est essentiellement l~~itée
par Iteau,car, faute d'un régime hydrique satisfaisant, ces sols
peuvent ~tre improductifs et donner des monticules stériles de
pouzzolanes au lieu de terras parfois reHarquablement riches.
Ils sont, par ailleurs, très facilemen"t érodés, COI!lln6
nous pouvons le voir avec le profil F 37.
Profil F 37 -
Ce profil est identiQue au prGcéden~, a~ec une terre
toutefois un peu plus ferruginisée, ['lais les horizons superliciels
ont été réduit s pa.r l'érosion.,
D'a.nciens billons de culture orientt~s selon les lignes
de pente ont grandement favorisé cette dernière, et il est à cr8indre.
si a.ucune mesure spécia.le n'eAt prise, que les futurs a.'féiers soient
plus ou !!loins déchaussés au bout de la deuxièFle année.
Il serait nécessaire d'inpla.nter de petites haies anti-
érosives qui suivraient certaines courbes de niveau en séparant
deux à trois lignes de ca.féiers plantés en QuinQuonce.
PrJofil F 36 -
Prélevé da.ns une dépression (~t forPlG sur colluviurlll, ce
profil présente 60 cm. d'une t erre noire très organiq.ue à aspect
légèrement tourbeux, surmontant un horizon brun fonce Qui ra~pelle
cèlui du profil F 35 en plus humide.
. Lthorizon superficiel organique (0-60 cm.) est très
humifère, riche en débris végétaux (chevelu:adicu18.ire), de texture
aérée et renferme 25 nilliéQuivalents pour 100 grammes de ba.ses
échangeables équilibrées em: re elles, avec un degré de satura.tion
du sol de 0,5.
Le phosphore assinilable y est remarQuablement riche.
Ce profil de dépression est superficielleôont plus riche
Que celui de pente et bunéficie d'une humidité supérieure très
précieuse.
Les éléments tota.ux sont plus fa.ibles qu'en F 35, f:18.is
cependant toujours très abondants.
Profil F 38 -
Ce profil est prélevé en contreba.s des ha.uteurs granitiques
afin de juger de l'influence de ces dernières'l
Cette influence se manifeste surtout d8ns le profil, le
phosphore e.osin1lable et les bases totales, mais non dans les
bases échangeables qui conservent pratiqu8r:1ent leurs m~mes valeurs.
Le profil F 38 se présente ainsi :~
de a à ra Crl.
de ra à 40 cm.
de 40 à 100 cm•.
à IOO cm•.
Un horizon gris df~ surfa.ce
Un horizon brun foncé à structure grenue (F 38I,
ra - 30) .
Un horizon brun-rouge peu foncé à structure grenue
grumeleuse., Nombreux débris de pouzzolanes
(F 382, 5J ~70) 4l
Pouzzola:rlGs ferruginisées dans une terre brun~
rouge ..
Dans l'ensemble, las silices que l'on peut rencontrer dans
les fractions gravillonnaires sont peu nombreuses et, seuls,
quelques mica.s bla.ncs se trouvent en F 381,
Chimiquement, le phosphor,~ ass iI!lilable est bloqué par les
hydroxydes de fer et ne dl~passepas O,I %0, le sol est peu
humifère et l'azote a.ssiMilable déficient, les bases tota.les moins
riches ma.is encore très satisfaisantes,"
cenclusions
Les sols du terrain prévu pour le ,lotissement de ca.fé de
Ba1afié - chefferie Baleng, sont des sols noirs sur pouzzolanes
remarquablement riches"
Mais l'eau est le facteur limita.nt de leur fertilité, et
l'érosion Inur principal facteur de destruction,
Plusieurs techniques sont envisageables pour lutter séparé-
ment ou plus souventconjointeme~tcontre ces deux inconvénients
et il serait nécessa.ire d'appliquer tout a.u moins celles cp.i suivent
à la mise en va.1eùr de ce terrain.
- Entretien de l'horizon h'Utllifère par des engrais verts
et des paillages
- Petites haies a.ntih·osives ~e10n certaines courbes de
nivea.u qui sépareraient deux à trois ligneS' de caféiers plantés
en quinquonce.:
- Couverture du sol a.ssurée
- Ha.uteurs reboisées.·
Question engra.is, seul nous s embJe utile un engrais a.zoté
et phosphaté pour les sols les moins humifères situés en contrebas
des hauteurs gra.nit~ques (un méla.nge de nitrate d 'NHLI.. et phosphate
trica1cique pa.r exenp1e). Pour les autres sols il sera.it utile .
d'essayer, sur une ba.nde vertica.1e du terrain tpa.ssant pa.r exemple
pa.r F 35) les réactions des cultures àun apport azoté.
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Ce terrain dont la localisation est indiquée sur
le schéma ci-dessus possède une topogra.phie pla.ne légèrement
déprimée vers 18s marigots.
Il est consti~ué par des sols brun-foncé formés sur
basalte récent et matériaux volcaniques plus ou moins scoriacés ~ '.
Profil F 40 :
de 20 à 60 cm.
à partir de
60 cm.
de 0 à 20 cm. .: Horizon brun-foncé à structure grenue
.: (F 401,. 0-20)
: Horizon brun-rouge foncé à structure grumeleuse
(F 402, 40-60)
.: Débris de ba.sa.l te a.ltérés et plus ou moins
scoriacés.
Le profil F 41 est identique, mais éta.nt pluS humide ,
il est plus humiÏèrè, plus organique, moins ferruginisé et
l'horizon 20-60 cm. est brun-foncé au lieu de brun-rougè foncé.
Plus argileux que les sols de Balafié, ces sols sont
comme CAS derniers des sols jeunes formés sur matéria.ux basaltiques
récents. ï.
. Ils sont moins riches que les sols de BaIa.fi é, ma.:is
chimiquement enoo re très satisfaisants.
Ils renferment 12 milliéqUivalents de bases échangeables
pour 100 grammes dans l'horizon humifère (0-20 cm.) et entre 5
et 10 milliéquivalents dans l'horizonsous~jacent.L·horizoncorres-
ponda.nt à la. roche-mère altérée (F 403 et F 413) n'a pas l' air
de dépasser 10 milliéquivalents. .
Le degré de saturation est de 0,3 en surface et 0,2
dans le profil.
Le calcium, le magnésium et le pota.ssium échangeables
sont riches en surface et moyens dans le profil.
Le phoè'phore a.ssimilable est dosa.blé, ma.is partat
déficient.
L'azote est en général bien représenté en surface mais
moyen da.ns le profil.
Les réserv~s minérales sont abondantes, sa.ut pour le
potassium où élles sont simplement moyennes.
Les cultures devraient réagir à un engra.is f{PK. 10-10-10.
L'inconvénient majeur de ca terrain semble surtout ~trG
la. profondeur du sol qui s'avère parfois insuffisante pour les
caféiers.
Il sera nécessaire de s'assurer de là. profondeur de la
terre meuble pa.r des trous d'un mètre à un mètre cinquante, étagés
tous les cent mèt:roes; c8rta.ines surfaces seront en effet à éviter
par suite d'une roche-mère trop·superfioielle.·
Sur les surfaces choisies, il s~~ra.it très utile de
pra.tiquer paillage et enfouissemeni; d 'herbes ainsi que d' envisa.ger
un ombra.ge léger pour les caféiers.
Ces derniers devront pousser la première année "EJOUS" des
huttes somma.ires mais suffisamment grandes pour n~'pae( gêner
le. oroissanoe des feuilles.,." >. ,.. , . " ," "',1
~", ) ....:~: . ' -
Ce terrain, ,qui occ~P~',tifié·:ha.uteurvOisine de la ohefferie,
est traversé pe,r la:. nouvelle route' qu.~ c6ns,truit le chef de
Be.rnesso"
Sol rouge issu de ba.sa.lte ancien, ct? terr'a.in ne nous avait
pa.s paru susceptible d r~tre retenu d remblée, éta.nt ,donné le. type
de sol auquel nous avions affe.ira, sa morphologie et sa, ·topographie"
Les résultats d t ana.lyàe du profil F 39 pro élevé dans ce
terrain corrigent les conclusions de notre ~-ra.pport écrit et
communiqu;é à j'lisie raison sous réserv-e q,e ces dernièreso
.~l.LU9 (prélevé en bordure de la. .nQ.l:lyeh.+e .roq-:!Je du
~)a
de 0 à 20 cm. :
:
:.





Un horizon humifère brun-rouge foncé, à struoture
grenue (F 39I, 0-30) ; :
profil de terre brun-rouge foncé, plus 'à~'~j~1eux
à pa.rtir de 60 cm. Structure grenue eol; nuai Von1le
à sao '(F 392. 60-70) i ,. Il.1(F 393, IOO-I20) .! l".: l'.
Du p~int d~ VUQ gr8nulométriq~a' oes sols so~t s~blôp
l:1.monewc en e~:rfa,()e at A.rgileux en PX'cfond6\U' ~ ma.is IGQ lUlllit,lyses
de surface sant imp:réoises éte,nt donn!§ que, naus a.von('J !l.fto,ire à des
pS~tlao agréga.t", ferrugineux q;u.i se dt§sagrègent p,lue ou moins seIo!'
.Le 1; emps d' a.gitm.tion. :"
Ce phénomène est ·aurtout rema,rClua,ble dB.ne:I. '1+orizo1'l
su.périeur où la, fllA.t1~raorga.n1que âvoluéo tend 1:,. a,corio$;'tre la
stl3.biJ,1ts da cas e.g%'~gt1.ts qui., pHr e,illeura, dans le prof·1~,. se
d1mper~ent ~lus fs.o11ement.' " . ,.
Le prof il- F 39 peut la,isae r supposer que J, / on est en
'9ré:;lenoe dl une vieille terre rouge d roriginA basFl,l tiqu8 .ne :ren:'e.T
ma,nt plus guÈlre qu./un milliénuivâ.1ent ùè bb..:.n"o c::l:hangeabl'es pour
IOO gramm.es, en fA.it, il nI en est rien o J
L'horizon supérieur (F 391) :renferme .9,1 milliéqui"lp·... lp.'I'"l:';:;
de bà.ses échangepl:>J,es pour IOO gra.mmes, F 3'J? la-7U cm,) 4·,3 ~:..:
F 393 (100-120 cmo) 2,70 .' 1
Le degré de saturation est d'environ 0 1 3.
. .
Les diverses bases échangeables sont équilibrées entre:-
elleé mais satisfaisantes dans l'horizon superficiel 1 elles son~juste moyennes à 60 cm~ et déficientes à un mètre. .
Il en est de m@me pour les bases totales a.vec toutefcis
une déficience plus généralisée du potassium o
Le phosphore assimilable est évidemment entièrement
bloqué par les hydroxydes de fer, ma.is le phosphore total est ass-ez
bien représenté.
L'humus de I,6 %0 en surface, passe- rapidement à moins
de 0,5 %00
Le pH varie autour de 6.
Chimiquement, ainsi que nous l 'a\01s exposé en détail
dans notre chapître sur la reconnais'sance effectuée 'Tcrs Bangourt~\)
et le camp des Douaniers (1), ces sols rouges aTgilE~~ issus de
basalte ancien sont pau-:';:oes car vieux et lessi'Tés, ils orr°l:; d.G plu C'
leurs' micelles argileuses recouvertes par les hydroxydes de fe:'::'t:l
Il est. cependant plusieurs cas (cf, rapport ci·~à.essus
indiqué) où ils peuvent présenter une certaine riohesse et 1,,; 130:1•
de Baillesso doit se ratta.cher au cas des "sols r01..'!.ges r~-3.jeD.nif'lr: (l
Cl est-à-d:i,re le cas de sols rou.ges qui, pR.:.:' suite de
l'érosion, ne sont plus profonds que dl un mètr-l1 c:'.nqw:!.!'_te à troj.s
mètres et renferment des morcea.ux de basal te altéré dG.ns leu.rs
profils; la zone d' a.ltéra.tion de la roche-mère siest trouvée l'ë_P:ii:::-c·
chée de la surface et le sol a.ir3i enrich:.o
Notre sonde d lun inètre vingt ne nous a pas permis de
vérifier cette hypothèse sur le terrain, mais noU,.'3 avens pu retrot:.";-e:.
'un débris de basalte altéré en examinant "les gravierso
Quoiqu'il en soit, ce sol ro~e est ch.:imiq"lJAr:i:Lerit ca.r~:jJ.,·~
de supporter çles caféierS, et de petits êpà.nda.":"8'J répétés d ~ eng:Y:8.:L:;
l'T.pK 0 (10-1;0-20) ne pourraient trè s certR.inement qu! augmenteT ., ,
ren,deiIièiit ii
(1) Reconnaissances pédologiques dans l'Ouest-GaTJlerouno
G. BAC~LIER, Juillet 19550
Reste toutefois k rendre ce sol moins sensible k la
sécheresse, aussi serait-il nécessa.ire d'envisager l'ombrage du
terrain, le paillF.lge des sols; l'apport de fumiGr, l'enfouissement
d'engrais verts et la création de huttes somElaires m!'3.is d'assez
grande taille pour protéger les cafés de première a.nnée.
L'enseignement de la. plantation européenne voisine et
les résultats que nous avons pu observer chez un planteur européen
de Foumban montrent que, pour peu qu'ils r(3nferment un <'min,ïnrum
de bases échangeables, CGS sols rouges sur basalte ancien peuvent
très bien supporter des ca.féiers à condition de recevoir 'des soins'
d'a.mélioration bien définis et suivis sur plusieurs années"
Il y; aurait donc avantage à ce que le lotissement d-e
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TERRAINS }JNVISAGES POUR L:JEXTBNSION DU QUINQUINA
-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-=-~-
- STATION DU qUINQUINA DE DSŒDœ~ -
1" "Pa.roelle 0 à pla.nter en 55 - profil F 46--
-.f., . i ~~:, ;:1".,; ,·....:J,:,jly~ji.".;J~.'1'~~)).~y;;;.:;,:.?~;!:.. j•• ,::..~>:'J) '.':.''1'' J 1:.,<:
Cette pal;'OfÙle est .si.~uâ~, ~ mi..pente d'une ooiliz{e' et
limitée par deux pistes (of. S04~~à).-· '':'''~-.'' - i ..... "., ,'.
'. . •. ,.' :.1
ont été faite dA,na oette par'celle t ' etA, B et C, le sonda.ge C correspond au
.". .. ;. ,
,.
La morphologie de ces profj.ls peut se résumer a.insi :
Profil C (= F 46)
Horizon humifère brun-rouge très foncé, à
structure grenue, grumeleuse~a
de 50 à 270 ome 1 PFJofil de terr.-a rouge renfermant à la fois des
débris siliceux e·t des détrio de basF.I.l te altéré"
Da.ns tou'b ce profil ne se renconnent ni s-::one-line
ni horizon de concrétions ferrugineuses~ni roche-me;)!'e en placeol
.:- .:.:..
de 0 à 10 cm.
de IO à 25 cm Il
de 25 à 3, om.
: Horizon humifère b~un-rO.lge t::ès foncé à structura
: grenue-grumeleuse.
,
, Horizon de terre rouge d'originebE3saltiqua"
:
Horizon très g:r.e.villonnf.l.ire e"tï assez silioeux,
ina3:ë-rA'.ëiIëinënt'1ravêraa'6:të-à la sonde 0
de 35 à 120 cm~ Fin du sondAge, horizon de terre rouge ergj.J.auEH!;
mais pénétrable par..les racinest:\
Petits débris de basalte altérés et petites silices~
Pa.s d'horizon durci jusqu'à 120 cm..
de 25 ~ 50 cm •.
de 0
Profil A
à 25 cm. Horizon humifère brun-rouge très foncé 9 identique
à celui du profil Co
"Stone ....,line fr iorm~de débris basaltiques altérés
plus ou moins ferruginisés et de quelques silices,;,
de 50 à 180 cm. (fin du sondage)
Haizon de terre rouge Rrgileuse, avec débris
de roches basaltiques 'et cristallisées comme dans
le profil Co
La. conclusion que l'on peut +,irer de 11 examen de ces
profils est que les sols de cette pB rcelle ne sont pas en place
et ont été formés sur les colluviums de la colline avec apports
siliceux a~ssi bien que basal tiques. C'est toutefois le basalte
Clui, du point de vue pédologique, a déterminé ces terres rougeso
remarquons aussi lla:y'7antage qu'il y aurait, dans des,
profils -cels que A, à planter les jeunes quinquinas dans des -trou...,
',ruionds de 50 cm.. au lieu de 40 cmo par suiie de la "stone-line I!
localisée entre 25 et 50 cm.. .
Dans tous 188 cas où les trous de plan~ation se terr:line-
raient à 40 cm.. dans un horizon pierreux, graYilJ oxmai.re ou p:i.u.s
ou moins durci, il serait bel. de les app::..·-:>fo'Y'.Qi:..-, eflc-:>rc de le è.
20 cm o pour essayer de traverser cet' horizon"
. ,
Du point de vue: ~,.a:nlJ.lométri.~ue, les soJ.'- de cette p3rcelle
. sont des sols argilmlX ou les hydroxydes de fer <la-Germinent -::'r:1P
pseudo-agrégats o
Par suite de leur origine et des débris de roches qu1ils
renferment, ces 801s sont assez riches et se rapprochent à ce
poip.t de vue des .: sols rouges rajeunis d'or,igi:p.e basaltique"
dont nous avons déjà eu l'occasion de parler t:;::)O
Le !prQfil F' 46 renferme. 'dans son horizon humj,fère bru..."'l-
rouge foncé 9,6 miD i.p~llivalents de bases œhangeables pm r 100
grammes, avec un degré de saturation de 0,3 et dans son horizon
rouge sous-jacent, 7,1 milliéquivalents avec un degré de saturation
de 0,40 -'
(1) Reconnaissanèes pédologiques dans 110uest··Cameroun, chapitre
sur Bangoure:p- ~t le Camp des Douanierso
Calcium et magnésium échangea.bles sont équilibrés entrE?
eux et bien représentés.
Le potassium assimilablé en comparaison est légèrement
déficient.
L'azote est bien représenté en surfa.ce et moyen dans le
profilo
Le phosphore assimilable 0st entièrement bloqué par les
hydroxydes de fer,_ mais le phosphore total est moyen"
Les bases totales dl-tns l t ensemble sont pauYJ;es, bien que
les ba.ses échangeables soient riche~."aussi, la réserve minéra.le
est-elle très fa.ible Il .
Le plI est elç1 6.
En conclusion, il
à planter des quinquinas
s'avèrent A.seez :riches et
l?enfouissement d'engrais
ne parait pas y avoir d t inconvénients
dans les sols de la parcelle 0 qui,
ne pourront qu' ~tre améliorés pà.r
verts. .




Ce terrain, très caillouteux, a été soussolé à 40-50 omo
Très difficile à creuser, il doit présenter au moine un mètre
d'épaisseur avant la. roche sa.ine.
L'échantillon F 471 prélevé dans les 50 premiers centimètres
t'enferme. 30% de cailloux et 50% de gr8:vi(-3rs, ce qui fa.it que la
fraction inférieure à 2 m/m, la seule analysée, ne représente que
20 %de la· terre totale,
Cette fraction re~e:rme 3,6 milliéquivalents de. bases
échangeables pour 100 grammes, avec· un degré de satura.tion de 0 ~ 2.
Calcium, magnésium et potassium y sont déficientso
Le phosphore sssimilablee~~8.tiquemeI1ltnul, mais le phosphore
bien représenté o . ,_.
,.
Les ba.ses totales sont déficientes.,
Le pH est de 5,6.
",
Ce terrain est bien moins intéressant que le précédent.
Très difficile à pénétrer pour les racines, et relative-
ment pauvre dans sa fraction terre fine ( .ç 2mfm) ~ ce sol serait
impropre aux cultures vivrièreso
Etant donné les résultats que nous a.vons pu observer
à Ba.nsoa, où sur cuirasse ferrugineuse épaisse, ont réussi à pous-
ser des quinquinas, on peut supposer que ces arbres a.rriveront
aussi à pousser sur cette parcelle.
L'implantation des arbres devra ~t.re particulièrement
soignée et pra.tiquée da.ns des trous profonds que l'on aura ·remplis
d'un mélange de terre riche et de composts
Il est néanmoins à peu près certain que' les résultats
obtenus seront très inférieurs à ceux de.la parcelle 00
STATION DU qUINQUINA DE BANSOA
Terrain du bloc 3 (profil F 49)
Le sol de ce terrain 'est à peu près partq'ui le même
et peut ~tre résumé pax le profil F 49 prélevé à mi-pente.
de 0 à 20 cm. Un horizon h~ifère, sa.blo-iimonéi1X~ brun fdh6é
et à structure grenue (F 49I, 0-20)
de 20 à I20 cm. Un horizdn argileux de te+re rouge d'ori~in~
basal tique et probablement pas eh place ~F 492,40...60) ft •
. L' exa.men d~s sable$ et des, gr~.viers révèlê, da.ns l'4brizon
superficiel des débri,s de ba.:;w.lte a.ltéré et des 'grains de s:Llice.,
et él,ans l'horizon roUge une prépondéra.nce des silices a.vec quelqu~s.
concrétiohs ferrug:i:neuses plus ou moins hématisées~
Nous pensons que là. terre rouge avec les petits débris
de basalte altéré provient du sommet de la. colline~
Celle-ci est actuellement :recouverte par une cuirasse
qui, jadis, a dÜ se former à la limite" du dernier sol rouge basal-
tique et du socle (I) •. ,
Ce sol rouge a presque entièrement disparu du sommet et
ne se retrouve plus qu'en colluviums sur les pentes o ,
De par son orlglne, ce sol peut ~tre considéré comme
"un sol rouge d'origine basaltiÇl.ue rajeuni et dépla.cé" (2).,
Ce sol renferme II,8 milliéquiva.lents de bases échangeables
pour IOO grammes dans l'horizon humifère et 3,7. dans l'horizon
rouge (F 492), la terre étant saturée à moitié.
Calcium et magnésium échangea.bles, pota.ssium et azote
assimilables sont bien représentés en surface, mais un peu défi-
cients dans le profil.
(I) Un processus pédologique de 1 a formation des cuirasses
latéritiques. Revue de géomorphologie dynamique nQ 5 Sepembre-
Octobre I954, p •. 2I4 à 2I9 CP Ao LAPLANTE, G. BACHELIER.
(2) cf. notes précéde"ntes qui renvoient déjà au chap1tre sur BangourBn
et le camp des Douaniers où ces sols rouges ba.saltiques rajeunis
sont expliquGs plus e~nlJd~e~'t~a~.l~·l~~__· _
"Le phosphore assimilable est entièrement bloqué
par le fer, mais le phosphore total est sa.tisfa.isant.
Les bases tàtales sont,comme les bases échangeables~
riches en surface mais un peu faibles da.ns le profil, surtout
pour le potassium.
de
Le pH est 6, 3..
En conclusion, ce sol ra· ra.i t convenir parfa.itement
pour les quinquinas.
TB}Œl-\.IN~ J~NV1SllG}~~ POUR LE~ fliliA1CHAGES
DE FOUNB1\.N
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Le terrain de Bafolé, ci-dessus schématisé, est
limité par deux marigots qui se rejoignent juste avant le ponte>
Une faible partie de ce terrain est occupée par les
maraichages et cette brève étude a pour but d'étudier la valc:ur
des terres susceptibles d'~tre enoore mises en vaL~ur, une étude
du Génie Rura.l ayant d~jà été faite pOUl:' leur irrigationq
Profil F 2 bis - l'-1araichages de Bafolé ~
Deux échantillons ont été analysés, l'un (F 21 bis)
pr~levé dans un billon, et l'autre (F 22 blS) entre deux billons
à. 30-50 cm.
F 21 bis: Terre humifère brun-jaune fonc~ à structure grenue,
grumeleuse.
F 22 bis Horizon argilo-sableux~ brun-jaune, ,à structUTe grenue
grumeleuse quand il est humide, et nuciforme quand il est
sec. Petits micas blancs visibles"
-,.' 1
Chimiquement, cette terre es·t; assez riche puisqu1elle
renferme 6 milliéquivalents de ba-ses échangeables pour 100 grammes
en surface, et 6 entre les billons, avec un degré de satura.tion
de 0,250
Toutes les bases échangeables sont bien représentées
ou tout a.u moins moyennes, mais le phosphore assimilable El1lt très
déficient ..
Pbur les ~1émerits totaux, magnésium et potassiufu sont
moyens, le phosphore a.ssez abondant, ma.is le calcium presqué iden-
tique au calcium échangeable, d'où des. réserves minérales nulles
en. cet élémento
Le pH est acide (5,2 à 5,4)~
Si un engrais devait ~tre apporté à ces terres, un
phosphate tricalcique finement broyé serait très utile o
Profil F 2 (cf ~ local isation approchée sur le schéma.~ -
Ce profil prélevé près du grand arbre qui se trouve au
centre du terrain se présente ainsi 6
de 0 à 30 cm. Horizon argilo-sableux brun-gris foncé h structuz'e
~ ?re:::lue et à -bextUTe pulvérulente à sec
,F 21 9 0-30 cm o )




Horizon plus. argileux, brun-jaune à tonalité rouge
paT place (F 22, 40-80 cmo)
Horizon commençant à devenir un peu tariolé, mais
texture sableuse6
Sol très humide à 120 cmo
Du point de vue chimique, ce sol est très proche de
celui de~ mara.ichages et l'interpréta.tion des résul 'tats analyti qàes ~
comme les conclusions que l'on peut en tirer9 ~O.'\'\'·~- les m~meso
Le pH leeste acide, bien qu'un peu plus élevé (5,5-5,8)0
Profil F l (cf. localisa.tion a.pprochée sur le schéma) ~
Ce' profil pIélevé a.u milieu de sissongos (pe:an~',setum pur-
'pureum), de ha.ute ta.ille, se présente ainsi:
·f.
'.
de 0 à 30 cm. :Un horizon humifère argilo-sableux, brun-gris foncé
:à structure grenue-grumeleuse et à texture sableuse
: (F II, 0-30)
·
·de 30 à 60 cm. :Un horizon 8.rgileux brun- j aune à structure grume....
:leuse et à texture plastiQue et un peu collante
: (F 12, 30-60)
vers 40 à 50 cm;Apparition d'un bariolage et de t8.ches ocre rouille
:dans l'horizon.
·
à partir de 80 :Terre plus grise et à 110 cm~ premières taches'
cm~ !briQue avec eau très pro che Il
Ce sol, voisin des précédents, s'a~ère cependant
chimiquement un peu plus pauvreo
Le calcium échangeable est légèrement déficient, le
magnésium et le potassium encore bien représentés o
Le phosphore assimilable est :"rès déficiente)
Les bases totales sont un peu faibles, les rése'rves
minérales en calcium pratiQuement nulles&
Le pH est acide (5,2 - 5,3)0
(
Les éléments totaux sont un peu plus. faibles que précé-
demment et le degré de saturation descend en surface à moinA de O;~~
Conclusions -
Du point de vue pédologique, les sols du périmètre
d'irrigation sont assez profonds et chimiquement très proches
de ceux des maraichages.
Compte tenu des questions d'irrigation (cf" rapport du
Génie Rural), ces maraichages pourraient être étendus sans
inconvénients sur tout le périmètre d'irrigation en-de~ors de la
tache de terre rouge transportée.
L'humus des horizons de surface devra ~tre entretenu
a~ec, si possible, apport de fumier.
Du point de vue engrais, un phosphate tricalcique e't
un engrais azoté seraient à essayer.
Enfin, pour l'irrigation, nous soulignons la. légèreté
superficielle de ces sols qui doivent se lessiver assez rapidement
si ~'irrigation n!est pas surveilléeo
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Profil F 15 prélevé dans la nouvelle '@arcelle. (cf ... gchéFl~)
de 0 à 30 cm.
de 30 à 60 Cm-
de 60 à 80 cm.
à pa.rtir de 80
cm o
Horizon humifère, brun-jaune foncé, à structure
grumeleuse (F 151, 0-30)
Eau à'30 cm. ,
Horizon argileux brun-ja.une à taches brun-,gris
et à structure nuciforme (F 152, 40-60)
Horizon ~~rgileux plus rOl1-e
Horizon de gley gris avec des taches couleur
briClue_
de 0 à 40 cm.
à partir de
40 cmo
Nous retiendrons surtout de cGtte fiche morphologique
que l'eau est très proche de la surface et qu'il serait dangereux
de travailler cette terre trop profondément, les 30 premiers
centimètres de l'horizon exondé étant d'ailleurs suffisants
pour des maraichages.
Cet horizon de surface est riche, il renferme 10 millié-
quivalents de bHses échangeables pour 100 grammes Avec un degré
de satura.tion de 0,4.
" ',Toutes les bases édhangeables sont bien repr ésentées ..
Mais les bases totales ne sont que moyennes, d'où une réserve
minérale assez faible; surtout en calcium, ce qui nous rappelle
le terrain de Bafolé~
Le phosphore assimilable ne dépasse pas 0,1 %0, mais le
phosphore total est très abondant.
L'horizon argileux (F 152) renferme 6,6 mi1léquivaJ.eniE
de bases échangeables !pour 100 gramtnes, et reflète en moins rich8
l!horizon supérieur.
" de
Le pH de ce sol est 5,7 - 5;8.
. En concluslorl, ia terre de la nOlNelle pRrcelle prise
~our les ma.raichages est riche mais peu profonde; ne devant pas
c:tre -travaillée à plus de 30 cmo
Un drainage sera peut-~tre nécessaire en saison des
pluies, et comme à Bafolé, un phosphate tricalcique firlemorrlJ
broyé serait à essa.yer ..
JI.. titre de comparaison, nous avons prEHevé lln .échantilloll}"' 161 dHns le. maraichage actuel à 100 m. de la roUlje~ _0 __ - _ ••• - --' •
.~-----------------------------
Le sol s'y présente ainsi
Un horizon superficiel brun-gris foncé, à belle
structure crumeleuse (F 1:1, 0 - '0)
Un horizon plus argileux brun-jaune avec début
de ta.ches gleyseuses grises et de taches ferru-
gineuses couleur brique ..
L'horizon supérieur humifère (1,8 %0 d'humus) ne renferme
que 5,4 milliéquivalents de bases échangeables pour 100 grammes,
avec un degré de saturation de 0,20
Les différentes bases écha.ngeables sont moyennes et 6qui·..
librées entre ellos. 1
Les basos totales sont moyennes o
Le phosphore n'est dosable que 8011..9 forme totale..:
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EXPRESS ION DES ID~SULTATS
Tous les résulta.ts, sauf le gravier, se rapportent à
une terre tamisée au tamis de 2 mm. et séchée à IOSQ.
en %de la terre totaie
,. Analyses mécaniques
de 0,0002 à 0,002 mm t
de 0,002 à 0, œ mm. 1
de 0,02 à 0,2 mm. !
de 0,2 à 2 mm. !
de 2 à 20 mm.
A = Argile
L = Limon
Sf = Sable fin
Sgr = Sable grossier
Gr = Gravü,r
- Eléments échangeables (c'est-à-dire les cations
fixées sur les micelles argilo-humiques et susceptibles dt~tre
"échangés" contre d'a.utres cations).
CaO, MgO', K20, Na20 en gr %0.
S == ba.ses échangeables tota.les en milliéquivalents pour 100 gr. de
terre (M.E. %gr.)
Pour mémoire : t ME CaO = 0,028 gr.
l ME MgO = 0,020 gr.
l ME K20 = 0,047 gr.
l M;6 Na20 == 0,031 gr.
T = capa.cité de saturat:Lon en bases échangea.bles, en ME %.
Rapport ê. = dègré de saturation du sol en bases échangeables.·
T
-Eléments Assimilables.
P20S en gr. %0.
-Eléments tota.ux (c'est-à-dire les cations échangea-
bles plus les cations mis en solution par destruction de la terre
à l'acide nitrique).
CaO, MgO, K20, Na20, P 20S en gr. %0.
- Azote et ma.tièr3 organique.
N = Azote total en gr. ~o NH4 = Azote ammoniacal, en gr. %c
N03 = Azote nitrique, en gr. %c
C = Carbone, en gr. %
Rapport C indiquant la qualité de la matière organique.
M.O. = MNtières organiques, en gr. %
..
Humus, en gr. %0
- pH
- Mg et Na _ rapports calculés à ·partir des ba.ses
Ca Ca -
.. .écha.ngea.bleR converties en milliéquivalents.
NETHODES' D'ANALYSE ElVIPLOYEES
- Analyses méca.niques réa.lisées pa.r dispersion au
pyrophosphate de sodium et prélèvements à la, pipette Robinson.
- Eléments échangea.bles, ex:t;raits par lessivage à
1 t a.cétate d'ammonium neutre N
Ca.O, MgO, K2C et Na,20 dosés au spectrophotomètre de Bondy (Fra.nce).
S calculé à partir des bases échangeables conve'rties en M.E. %
T obtenu pFlr lessivage à l'acétate d'ammonium. N', rinçage à. l'alcool,'
déplacement au Cl :Na et dosage de l'azote pAr le procédé Kjeldahl.
- Eléments assimilables
P205 dosé par la méthode citrique'.
'- Elém(:mts totaux, mis en solution pFlr a.tiB que à
chaud à 1 r Fl.cide ·nitrique.
CaO, MgO, K20 et 'Na20 dosés au spectrophotomètre de Bondy (France)
P205 dosé p3 r la méthode de Lorena.
- Azote et matière organique.
Ca.rbone obtenu par atta.que a.u bichromate en milieu sulfurique et
dosa.ge au sel de Mohr en présence de d1phényl-a.mine.
Azote obtenu par la méthode Kjeldahl.
Matières org::miques (M.O.) M.O. %= C % x 1,724
Humus· par méthode Chaminade extraction à l'oxalate d'ammonium 3 %
et dosage D1ang~:mim.étriquG.
- pH
relevé au potenti. pH mètre.
